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LA RÉCONCILIATION
ou Sacrement du Pardon

VIE CHRÉTIENNE

La Réconciliation est le sacrement de la miséricorde
de Dieu, proposé et célébré par l’Église. À travers les

Évangiles, on voit Jésus accueillir des hommes et des
femmes blessés par le mal. Pécheurs, ils viennent à sa
rencontre pour être sauvés ; c’est la signification du Nom
de Jésus : « Dieu sauve ».

■ Dans leur lettre aux catholiques de France, 
Proposer la foi dans la société actuelle, les évêques
écrivent : « Confesser la paternité de Dieu c’est 
dire qu’il est tourné vers les hommes et qu’il nous
manifeste inlassablement sa bienveillance et sa 
miséricorde. » ■

On appelle souvent se sacrement Confession, « confesser »
signifiant « proclamer à haute voix ». Il ne s’agit pas 
seulement de confesser ses péchés mais aussi « la bonté 
de Dieu et son pardon ». C’est pourquoi on parle aussi 
volontiers du « Sacrement de la réconciliation ».

Voyant leur foi, Jésus dit au paralysé :

❝ Homme, tes péchés te sont remis ❞
(Évangile selon saint Luc 5, 20)

Qui peut se confesser ? 

Tout chrétien, baptisé dans l’Église catholique peut 
recevoir le Sacrement de la Réconciliation. Cependant,
toute personne baptisée ou non baptisée peut avoir un 
entretien avec un prêtre pour un conseil spirituel.

Quand peut-on se confesser ? 

Chacun est invité à se confesser au moins une fois par an,
à l’approche des fêtes de Pâques. Mais on peut recevoir
ce sacrement à tout moment, si l’on souhaite faire retour
à Dieu…

■  Sur notre Secteur du Plateau : On peut demander
le Sacrement de la Réconciliation en prenant contact
avec un prêtre au presbytère de Montfermeil, 
particulièrement du mardi au vendredi, 
de 17h à 18h30.
Deux célébrations communautaires (avec confession
et absolution individuelles) sont aussi célébrées
chaque année : l’une pendant le temps de l’Avent 
qui précède Noël, l’autre durant le temps du Carême,
avant les fêtes de Pâques. ■

Une vie nouvelle dans le Christ 

L’Église offre aujourd’hui de vivre le Sacrement de la
Réconciliation pour y découvrir le vrai visage de Dieu et
se réconcilier avec lui.
C’est pourquoi les prêtres et les évêques ont reçu du
Christ cette mission :
« […] tout ce que vous délierez sur la terre sera délié aux
cieux » (Marc 16,19).
Et aussi « […] ceux à qui vous remettrez les péchés, ils
leur seront remis. » (Jean 20,23).
C’est ainsi qu’ils rendent présent le Christ miséricor-
dieux.

« L’annonce de la Bonne Nouvelle de Dieu qui aime et qui
pardonne, invite à la conversion. Le jugement de Dieu
n’est pas une condamnation mais la révélation de la 
présence du péché, dont Dieu veut nous sauver. Le péché
n’a pas le dernier mot dans nos vies. Dieu nous ouvre un
avenir. » (Extrait du Rituel du Sacrement de la Péni-
tence et de la Réconciliation, n° 24).

Le premier signe du pardon du péché, c’est le sacre-
ment du baptême reçu une seule fois pour toute la vie.
Nous le rappelons chaque fois que nous proclamons la
Foi de l’Église : « Je reconnais un seul baptême pour le
pardon des péchés ». Mais il peut nous arriver de 
retombé dans le péché…

❝ Si nous disons ’’Nous n’avons pas de
péché’’, nous nous abusons, et la vérité n’est

pas en nous. Si nous confessons 
nos péchés, le Christ, fidèle et juste, 

pardonnera nos péchés. ❞
(1ère Epître de saint Jean 1 ,8-9)
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Le péché, c’est-à-dire ?

Il n’est pas toujours facile d’évoquer le péché… Considé-
rée comme culpabilisante par la culture contemporaine,
la notion du péché est facilement rejetée. À la place, on
parle plus spontanément de « difficulté », de « faiblesse »,
de « fragilité », voire de « faute »…

Mais tous ces termes n’évoquent que la dimension
humaine du mal que l’on peut commettre. Et de fait, la
notion de faute morale peut varier selon les cultures et
les époques.

Le péché évoque une autre dimension, qui est strictement
du domaine de la foi : celle de la relation à Dieu. Fonda-
mentalement, il n’y a de péché que devant Dieu, car il
blesse notre relation à Lui et déforme son image en nous.

❝ Contre Toi, et Toi seul, j’ai péché,
ce qui est mal à tes yeux, je l’ai fait. ❞

(Psaume 50, 6)

Le péché, une blessure

C’est bien la foi au Dieu de l’Alliance qui est en jeu ! 
Le péché naît du refus de Dieu : je ne veux pas croire en
Dieu-Amour ; et je ne veux pas vivre comme l’image du
Dieu-amour. Le sacrement de la Réconciliation nous 
replace donc au cœur de l’Alliance, vie de communion
avec Dieu, les hommes et soi.

Comment me confesser ? 

Je fais un examen de conscience pour reconnaître mon
péché, je peux m’appuyer sur la Parole de Dieu. Son plus
grand commandement : « Tu aimeras le Seigneur ton Dieu
de tout cœur, de toute âme, de tout esprit et ton prochain
comme toi-même. »

Je me présente devant le prêtre. Je peux dire « Bénissez-
moi, mon père, parce que j’ai péché » et je rappelle depuis
combien de temps je ne me suis pas confessé.

Je confesse mes péchés : « Je demande pardon au 
Seigneur pour … »

Le prêtre m’invite alors à la conversion et me propose
une pénitence.

Le prêtre m’invite à dire l’Acte de Contrition : « Mon Dieu,
j’ai un très grand regret de T’avoir offensé, parce que tu es
infiniment bon et que le péché te déplait. Je prends la ferme
résolution, avec le secours de ta grâce, de ne plus t’offenser
et de faire pénitence. » 
Ou bien : « Mon Dieu, j’ai péché contre toi et mes frères,
mais près de toi se trouve le pardon. Accueille mon 
repentir et donne-moi la force de vivre selon ton amour. »

Le prêtre me donne l’absolution en me disant : « … Au
Nom du Père et du Fils + et du Saint-Esprit, je vous 
pardonne tous vos péchés. » 
Je fais sur moi le signe de la croix, et je réponds : 
« Amen. »
Puis, je suis envoyé dans la paix…

❝ Il y a plus de joie dans le ciel 
pour un seul pécheur qui se convertit 
que pour quatre-vingt-dix-neuf justes 
qui n’ont pas besoin de conversion. ❞

(Évangile selon saint Luc 15, 17)

Qu’apporte ce Sacrement ? 

Il nous réconcilie avec Dieu et nous fait entrer dans 
la pleine communion avec lui. Il nous réconcilie aussi
avec l’Église et nous engage à la réconciliation avec
nos frères. Il nous donne la paix, et fait grandir nos
forces spirituelles pour vivre en chrétien converti. 

La conversion implique le repentir et le regret des pé-
chés que l’on a commis, l’engagement par une ferme
résolution à réparer le mal que l’on a fait et à ne plus
pécher à l’avenir. Le repentir, appelé aussi contrition,
doit être inspiré par la foi en l’amour de Dieu, et chasse
toute crainte.

Revenir à la communion avec Dieu par la conversion
est un mouvement suscité par la grâce du Dieu plein
d’amour et Sauveur.

Petit lexique
Conversion – Pénitence – Pardon – Réconciliation

Conversion : Changement  radical d’orientation   de toute
la vie.

Pénitence : Ensemble des actes de l’homme par
lesquels ce changement d’orientation s’opère et fructifie
au long de la vie.

Pardon : Initiative de Dieu qui fait miséricorde.

Réconciliation : Résultat de l’ensemble du processus,
l’amitié renouée entre Dieu et les hommes.

(Extrait du Rituel du Sacrement de la Pénitence 
et de la Réconciliation n° 5)
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